1915
LE 15 MARS :
Mon papa  m’a envoyé une carte postale, j’étais si contente, je l’ai enfermée dans mon cadre porte-bonheur. Il disait sur la lettre, qu’il reviendrait bientôt pour l’anniversaire de Jean : « Prends bien soin de toi et de la petite famille. Sinon pour moi tout va bien. » Quand mon père est arrivé toute la famille pleurait de joie. Nous nous sommes assis autour de notre table ronde, maman a sorti le plus beau gâteau qu’elle n’avait jamais fait. Jean souffla les bougies et dit :
 « je sauverai mon pays en partant à la guerre. »

LE 22 AVRIL :
Maman discutait au café de la ville avec ses copines : elles disaient que les hommes leurs donnent pas assez de droits, pas assez de choses à faire. Une dit : « Pourquoi les hommes font toujours ce qu’ils veulent ? Nous nous travaillions tout le temps dans les maisons ! »

LE 2 JUIN :
[bookmark: _GoBack]Premier été sans homme : mon frère Paul a 13 ans. Il arrête l’école alors qu’il voulait devenir médecin militaire.  
Il pense : « pourquoi je dois travailler à la ferme, pourquoi je n’ai pas le droit de faire, le métier dont je rêve depuis toujours !!! »

